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Resultat:

a) Feuilles Vivantes: 20 mg ac. ascorbique pour 100 gr
de feuilles fraiches;

b) Feuilles tuees et lavees: 3 mg ac. ascorbique pour
100 gr.

L'acide ascorbique a souvent ete considere (Giroud) comme
la substance reductrice du nitrate d'argent. Nos experiences
semblent done prouver qu'un tissu chlorophyllien tue et prive
de son acide ascorbique est parfaitement capable de reduire

AgNOg au niveau de ses chloroplastes.
En resume, la reaction de Molisch peut se produire ä la fois

sur un tissu mort et depourvu pratiquement de vitamine G.

La reduction nous parait conditionnee par l'etat physique des

chloroplastes, question que nous avons etudiee dans un memoire

precedent (4).
Universite de Geneve,

Laboratoire de Pharmacognosie.
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Paul Rossier. — Sur une reciproqued'untheoreme de Darboux

relatif aux courbes anallagmatiques.

Pour l'etude des courbes anallagmatiques (qui se transfor-
ment en elles-memes par une inversion), Darboux a fait usage
de la transformation suivante:1 considerons une droite: faisons-

lui correspondre le cercle orthogonal au cercle d'anallagmatie
qui le coupe sur la droite. On demontre qu'ä toute courbe
d'ordre p du plan de la droite correspond une courbe anallag-
matique d'ordre 2p dans le plan du cercle.

Nous nous proposons de demontrer une reciproque de cette

propriete: l'etude d'une courbe anallagmatique d'ordre 2p peut
etre ramenee ä celle d'une courbe d'ordre p.

1 G. Darboux, Principes de geometrie analytique, 311, 1917;
Theorie generale des surfaces, III, 846, 1894.
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Pour cela, nous ferons usage des coordonnees de Varignon 1:

l'abscisse \ est portee sur le cercle d'anallagmatie (de rayon p)

en l'ordonnee t; radialement, ä partir du cercle. La relation
d'inversion est

(p + V]) (p + 7]') P2

Posons

\k aik cost 9 sinft 9 °ü 5 9 • P •

Les aik sont des constantes.
Les equations d'une courbe algebrique et de son inverse

(cette derniere apres multiplication par (p + v))2p) sont

2 Aife(p + 7l)i+fe 0 et 2 AH P2Ö+!) (p + yifP~3~l 0

i+ft^2p i+iä^ip

La condition d'anallagmatie impose l'identite de ces equations,

ä un facteur pres. La comparaison des termes de degre p
en (p + *)) montre que ce facteur est p2p.

Examinons les termes de degre m en (p 4- tj). II faut

k — rn—i et j 2p — m. — l.
II vient

2(m-p) V A V AP /C.J ' m-i 2-J 2p-m-I, l '

La forme du premier membre est de degre m en sin <p et cos <p:

celle du second est de degre 2p — m; la difference est 2 (p — m).
Pour que l'identite soit formellement satisfaite, multiplions le

premier membre par (cos2 ep + sin2<p)p-m. On a alors

i=m, r=p-m
2 (m-p) ^ ai>m^

(P — m\ cosi+2r 9 9
i 0, r 0

' r

2p-m

2 a2p-m-1,1 00s2p_m-I9 sin1 9
1=0

est le coefficient approprie du binöme de Newton. Les

deux formes etant de meme degre 2p — m, comparons-en les

1 Paul Rossier, Application ä la theorie de Vinversion d'un Systeme
de coordonnees du ä Varignon. C. R. seances Soc. Phys. et Hist,
nat. Geneve, 59, 123, 1942.

p — m
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coefficients numeriques; pour cela faisons i 2p — m — / — 2r;
il vient

p-m
a _ „2 (m-p) Y K \ a2P I

p
I 2p-m-i-2r, 2rn-2p-j + 2r '

r 0

Les constantes alÄ sont done liees par p — I, equations lineaires

independantes. Pour simplifier le langage, appelons hauteur
d'un coefficient la somme i + k. La derniere equation montre

que tous les coefficients dont la hauteur depasse la moitie du

degre de la courbe anallagmatique sont des fonetions lineaires
de ceux de hauteur inferieure ä cette moitie p: plus precisement
un coefficient de hauteur p + q est une fonetion lineaire des

coefficients de hauteur p — q\ les coefficients numeriques de

cette relation sont les coefficients du binöme de Newton
d'ordre q. Des coefficients de l'equation de la courbe d'ordre 2p,
ne sont arbitraires que ceux de hauteur p ou moindre; ce sont

ceux d'une courbe algebrique d'ordre p. L'etude d'une courbe

anallagmatique est ainsi ramenee ä celle d'une courbe d'ordre
moitie. Rappeions enfin qu'il n'existe pas ä proprement parier
de courbe anallagmatique d'ordre impair, car elles ne peuvent
etre obtenues que par degenerescence des courbes d'ordre pair,
contenant la droite ä 1'infini.

Edouard Parkas. — Le substratum ariden du Taurus
Occidental au sud d'Afyon Karahissar (Anatolie).

La region comprise entre Afyon Karahissar et le S des lacs
de Burdur, d'Egridir et de Beyseir appartient ä deux zones

tectoniques importantes. La partie N jusqu'ä la latitude de

Sandikh represente la marge S du massif intermediate de

1'Anatolia (Anatolides auet. pp.). A partir de lä vers le S, on

penetre dans le domaine de la fosse taurique du geosynclinal
alpin d'oü sont sorties les Taurides. La grande extension des

couvertures mesozoi'que et tertiaire et particulierement l'enorme
accumulation des laves et des tufs trachy-andesitiques neo-

genes masquent presque completement le soubassement ante-

mesozoi'que. Pendant l'ete de 1941, avec E. Altinb et Z. Ternek,
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